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©  Vanne  de  sécurité  pour  puits  pétrolier  et  outil  de  montage  de  ladite  vanne. 

©  L'invention  concerne  une  vanne  de  sécurité  pour 
puits  pétrolier,  comprenant  de  façon  classique  un 
organe  mobile  d'obturation  (11),  un  coulisseau  tabu- 
laire  interne  (9),  un  ressort  de  rappel  (10)  du  coulis- 
seau,  des  moyens  de  déplacement  hydraulique  du 
coulisseau  vers  le  bas  par  pressurisation  d'un  fluide 
de  commande,  un  système  d'ancrage  (14)  de  la 
vanne  dans  un  manchon-réceptacle  (1  )  et  des  garni- 
tures  d'étanchéité  (15,  16)'  au  contact  dudit 
manchon-réceptacle  (1).  Les  garnitures  d'étanchéité 
(15,  16)  sont  situées  de  part  et  d'autre  de  l'arrivée 
du  fluide  de  commande  ;  le  système  d'ancrage  (14) 
est  positionné  au-dessus  desdites  garnitures,  cepen- 
dant  que  le  ressort  de  rappel  (10)  est  positionné  au- 

-dessous   de  celles-ci  dans  une  partie  du  volume 
étanche  recevant  le  fluide  de  commande.  Ce  ressort 

2 e s t   monté  autour  du  coulisseau  entre  une  douille 
§(20)  et  une  bague-écrou  (19)  supprimant  tout  danger 

de  détente  lors  du  démontage. 
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/ANNE  DE  SECURITE  POUR  PUITS  PETROLIER  ET  OUTIL  DE  MONTAGE  DE  LADITE  VANNE 

L'invention  concerne  une  vanne  de  sécurité 
destinée  à  être  insérée  dans  un  tube  de  production 
de  puits  pétrolier  en  vue  d'en  assurer  l'ouverture 
du  la  fermeture.  L'invention  s'étend  à  un  outil  facili- 
tant  le  montage  de  ladite  vanne. 

Les  vannes  de  sécurité  pour  puits  pétroliers 
ont  pour  fonction'  de  stopper  automatiquement  la 
production  d'effluent  si  un  incident  survient  en  tête 
de  puits  ou  en  aval  de  celles-ci.  Elles  sont  com- 
mandées  hydrauliquement  à  l'ouverture  depuis  la 
surface  et  se  ferment  automatiquement  au  moyen 
d'un  puissant  ressort  de  rappel  dès  l'apparition 
d'une  chute  de  pression  hydraulique,  commandée 
ou  accidentelle.  Ces  vannes  ont  fait  l'objet  de  nom- 
breuses  études  de  mise  au  point  et  perfectionne- 
ment  et  leur  emploi  s'est  généralisé  en  particulier 
dans  les  puits  éruptifs  offshore.  • 

Toutefois,  les  vannes  existantes  présentent  des 
défauts.  En  premier  lieu,  dans  la  plupart  des  van- 
nes  existantes,  les  ressorts  de  rappel  sont  soumis 
à  des  effets  de  corrosion  ou  de  dépôt,  dus  à 
l'effluent  avec  lequel  ils  sont  en  contact.  Dans 
certaines  vannes,  telles  par  exemple  que  celles 
décrites  dans  la  demande  de  brevet  FR  2  536  783 
et  demande  de  certificat  d'addition  FR  2  555  246,  il 
est  prévu  de  disposer  le  ressort  de  rappel  dans  le 
circuit  du  fluide  de  commande  ;  toutefois  la  confi- 
guration  de  ce  circuit  ne  lui  permet  pas  d'être 
purgée  de  façon  complète  et  l'agencement  du  res- 
sort  est  tel  que  ce  dernier  se  trouve  au  moins  en 
partie  environné  de  gaz  :  le  caractère  corrosif  de 
ces  gaz  engendre  un  vieillissement  et  une  détério- 
ration  rapide  dudit  ressort.  Ce  défaut  est  très  grave 
en  pratique,  car  une  détérioration  du  ressort  se 
traduit  par  des  risques  de  non-fermeture  de  la 
vanne  en  cas  de  besoin. 

Par  ailleurs,  le  montage  et  le  démontage  des 
vannes  existantes  sont  des  opérations  complexes 
et  même  dangereuses  en  raison  de  la  présence 
des  ressorts  à  grande  force  de  rappel  qui  actuelle- 
ment  sont  nécessairement  détendus  pour  assurer 
la  révision  du  matériel.  Leur  maintenance  rendue 
délicate  par  le  grand  nombre  de  pièces  et  d'étan- 
chéités  en  présence  doit  être  assurée  par  un  per- 
sonnel  qualifié,  qui  n'est  pas  toujours  disponible 
sur  site.  De  plus,  ces  vannes  qui  comportent  de 
nombreuses  pièces  en  mouvement  sont  de  fabrica- 
tion  onéreuse  en  raison  des  temps  d'usinage  et  de 
contrôle  qu'elles  exigent.  En  outre,  le  nombre 
d'étanchéités  nécessaires  multiplie  les  risques  de 
pannes. 

La  présente  invention  se  propose  de  fournir 
une  vanne  de  sécurité  perfectionnée,  exempte  des 
défauts  susévoqués. 

Un  objectif  de  l'invention  est  en  particulier  de 
fournir  une  vanne  dans  laquelle  le  ressort  de  rappel 
et  les  pièces  en  mouvement  sont  soumis  à  une 
lubrification  permanente  de  grande  efficacité,  rédui- 

5  sant  considérablement  leur  corrosion. 
Un  autre  objectif  est  d'écarter  tout  caractère 

dangereux  de  la  vanne  lors  de  son  démontage,  en 
supprimant  les  risques  liés  à  la  détente  du  ressort 
de  rappel. 

10  Un  autre  objectif  est  de  fournir  une  vanne  de 
structure  simplifiée,  ayant  un  nombre  réduit  de 
pièces  en  mouvement. 

Un  autre  objectif  est  de  fournir  une  vanne  dans 
laquelle  les  étanchéités  sont  en  nombre  réduit  et 

is  qui  permet  un  accès  et  un  changement  faciles  des 
joints  les  plus  exposés. 

Un  autre  objectif  est  de  faciliter  la  maintenance 
et  la  révision  des  vannes.  A  cet  effet,  un  objectif  de 
l'invention  est  de  fournir  un  outil  de  montage  sim- 

20  pie  pour  la  mise  en  place  du  ressort  de  rappel. 
Afin  de  faciliter  la  compréhension,  la  vanne 

conforme  à  l'invention  est  décrite  en  la  supposant 
en  place  dans  un  puits  pétrolier,  les  termes  "haut", 
"bas",  "supérieur",  "inférieur"  se  référant  à  cette 

25  position. 
La  vanne  de  sécurité  visée  par  l'invention  est 

du  type  comprenant  : 
.  un  corps  de  vanne  de  forme  générale  tabulai- 

re, 
30  .  un  organe  mobile  d'obturation  situé  en  partie 

basse  dudit  corps  et  sollicité  vers  sa  position  de 
fermeture, 

.  un  coulisseau  tubulaire  agencé  pour  pouvoir 
coulisser  longitudinalement  à  l'intérieur  du  corps 

35  de  vanne  en  vue  d'engendrer  dans  son  mouvement 
descendant  l'ouverture  de  l'organe  d'obturation, 

.  un  ressort  de  rappel  disposé  dans  un  logement 
annulaire  situé  entre  le  coulisseau  et  le  corps  de 
vanne,  de  façon  à  solliciter  ledit  coulisseau  vers 

40  une  position  haute  correspondant  à  la  fermeture  de 
l'organe  d'obturation, 

.  des  moyens  de  déplacement  hydraulique  du 
coulisseau  vers  le  bas,  comportant  une  arrivée  de 
fluide  de  commande  à  travers  le  corps  de  vanne  et 

45  un  volume  étanche  entre  coulisseau  et  corps  desti- 
né  à  recevoir  le  fluide  de  commande,  le  coulisseau 
présentant  une  différence  de  section  soumise  à  la 
pression  du  fluide  contenu  dans  ledit  volume  étan- 
che  de  façon  à  subir  un  effort  vers  le  bas  lorsque 

50  ledit  volume  est  en  pression, 
.  un  système  d'ancrage  situé  en  partie  haute  du 

corps  de  vanne  et  adapté  pour  assujettir  celui-ci 
dans  un  manchon-réceptacle  logé  dans  le  tube  de 
production, 

.  des  garnitures  d'étanchéité.  inférieure  et 
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supérieure,  disposées  autour  du  corps  de  vanne  en 
i/ue  d'assurer  une  étanchéité  à  l'interface  entre 
ledit  corps  de  vanne  et  le  manchon-réceptacle  à 
des  niveaux  situés  au-dessous  et  au-dessus  de 
l'arrivée  du  fluide  de  commande. 

Selon  une  caractéristique  de  la  présente  inven- 
tion,  les  garnitures  d'étanchéité,  situées  de  part  et 
d'autre  de  l'arrivée  du  fluide  de  commande,  sont 
positionnées  immédiatement  au-dessous  et  au-des- 
sus  de  ladite  arrivée  de  fluide,  le  système  d'ancra- 
ge  étant  situé  au-dessus  de  la  garniture  supérieure, 
cependant  que  le  ressort  de  rappel  est  positionné 
au-dessous  de  la  garniture  inférieure  dans  un  loge- 
ment  annulaire  constitué  par  une  partie  du  volume 
étanche  destiné  à  recevoir  le  fluide  de  commande. 

Ainsi,  comme  on  le  comprendra  mieux  plus 
loin,  la  structure  de  la  vanne  conforme  à  l'invention 
permet  une  purge  complète  du  volume  étanche 
contenant  le  fluide  de  commande  lors  de  la  mise 
en  pression,  cependant  que  l'agencement  du  res- 
sort  de  rappel  garantit  une  totale  immersion  de 
celui-ci  dans  le  fluide  de  commande.  Ce  ressort  se 
trouve  à  l'abri  des  agressions  de  l'effluent  ou  des 
gaz  corrosifs  et  peut  être  réalisé  en  un  acier  à  haut 
module  d'élasticité  favorable  à  l'obtention  d'une 
force  de  rappel  élevée,  stable  dans  le  temps. 

Selon  une  autre  caractéristique  de  l'invention, 
le  ressort  de  rappel"  disposé  dans  le  logement 
annulaire  situé  autour  du  coulisseau  s'étend  entre, 
d'une  part,  un  appui  supérieur  solidaire  du  coulis- 
seau  et,  d'autre  part,  une  douille  inférieure  montée 
coulissante  autour  dudit  coulisseau,  avec  une  butée 
inférieure  limitant  sa  course  vers  le  bas  par  rapport 
audit  coulisseau,  ladite  douille  venant  s'appliquer 
en  partie  basse  contre  un  épaulement  prévu  à 
l'intérieur  du  corps  de  vanne. 

Cet  agencement  facilite  la  maintenance  de  la 
vanne,  car  le  ressort  de  rappel  demeure  partielle- 
ment  comprimé  autour  du  coulisseau  lorsque  le 
corps  de  vanne  est  démonté,  sans  aucun  risque  de 
détente  accidentelle. 

De  plus,  une  bague  auxiliaire  de  montage  est 
de  préférence  interposée  autour  du  coulisseau  en- 
tre  l'appui  supérieur  de  celui-ci  et  l'extrémité  cor- 
respondante  du  ressort.  Ladite  bague  auxiliaire 
montée  coulissante  autour  du  coulisseau  possède 
sur  son  pourtour  une  empreinte  permettant  de  l'im- 
mobiliser  au  moyen  d'un  outil  de  montage.  La 
douille  coulissante  inférieure  ci-dessus  évoquée 
possède  également  sur  son  pourtour  une  emprein- 
te  similaire  permettant  de  l'immobiliser  au  moyen 
de  l'outil  de  montage.  Le  ressort  de  rappel  peut 
ainsi,  facilement  et  sans  danger,  être  monté  et 
démonté  en  cas  de  besoin  au  moyen  d'un  outil 
approprié,  de  structure  très  simple. 

L'invention  s'étend  à  un  tel  outil  de  montage 
comprenant  essentiellement  un  bâti  s'étendant  le 
long  d'un  axe,  deux  organes  à  ergots  rétractables, 

montes  sur  ledit  bati  a  des  niveaux  différents  et 
adaptés  pour  pouvoir  maintenir  respectivement  la 
douille  et  la  bague  auxiliaire  de  la  vanne,  et  une 
tige  de  serrage  dotée  d'organes  d'appui  sur  ladite 

5  douille  et  ladite  bague  en  vue  de  la  compression 
du  ressort  de  vanne. 

Par  ailleurs,  selon  un  mode  de  réalisation  pré- 
féré,  facilitant  le  changement  des  garnitures  d'étan- 
chéité  et,  d'une  façon  plus  générale,  la  maintenan- 

70  ce  de  la  vanne,  le  corps  de  vanne  est  constitué  de 
plusieurs  pièces  tubulaires,  assujetties  les  unes  aux 
autres,  comprenant  : 

.  un  porte-joint  supérieur,  doté  extérieurement 
d'une  échancrure  d'insertion  de  la  garniture  d'étan- 

75  chéité  supérieure  et  percé,  à  un  niveau  inférieur, 
d'une  lumière  d'arrivée  du  fluide  de  commande, 

.  une  chemise  de  ressort,  s'étendant  autour  du 
ressort  et  vissée  par  un  talon  supérieur  sur  le 
porte-joint  supérieur,  ledit  talon  supérieur  étant  ex- 

20  térieurement  doté  d'une  échancrure  d'insertion  de 
la  garniture  d'étanchéité  inférieure, 

.  une  entretoise  tubulaire,  s'étendant  autour  du 
porte-joint  supérieur  entre  les  garnitures  d'étan- 
chéité,  inférieure  et  supérieure,  ladite  entretoise 

25  étant  percée  d'une  lumière  en  correspondance 
avec  la  lumière  d'arrivée  du  fluide  de  commande, 

.  un  manchon  inférieur  vissé  à  la  base  de  la 
chemise  de  ressort  et  formant  à  l'intérieur  de  celle- 
ci  l'épaulement  précité  contre  lequel  est  destinée  à 

30  s'appliquer  la  douille  inférieure  coulissante,  ledit 
manchon  portant  en  partie  basse  l'organe  d'obtura- 
tion. 

D'autres  caractéristiques,  buts  et  avantages  de 
l'invention  ressortiront  de  la  description  qui  suit  en 

35  référence  aux  dessins  annexés,  lesquels  en  pré- 
sentent  à  titre  d'exemple  non  limitatif  un  mode  de 
réalisation  préférentiel  ;  sur  ces  dessins  qui  font 
partie  intégrante  de  la  présente  description  : 

-  la  figure  1  est  une  vue  en  coupe  axiale  par 
40  un  plan  vertical  d'une  vanne  conforme  à  l'invention, 

supposée  en  position  ouverte, 
-  les  figures  2,  3  et  4  sont  des  demi-coupes 

de  détail  de  ladite  vanne, 
-  la  figure  5  est  une  vue  en  coupe  axiale  de 

45  la  vanne  en  position  fermée, 
-  la  figure  6  est  une  demi-coupe  schémati- 

que  montrant  le  volume  étanche  contenant  le  fluide 
de  commande, 

-  enfin,  les  figures  7a,  7b  et  7c  sont  des 
50  schémas  illustrant  un  outil  de  montage  conforme  à 

l'invention  et  son  utilisation. 

La  vanne  de  sécurité  représentée  à  titre 
d'exemple  aux  figures  1  à  6  est  destinée  à  équiper 

55  un  tube  de  production  de  puits  pétrolier  doté  d'un 
manchon-réceptacle  1.  De  façon  traditionnelle,  ce 
manchon-réceptacle  est  pourvu  d'une  ligne  d'arri- 
vée  de  fluide  de  commande  1a,  d'une  gorge  d'an- 

3 
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crage  1b  et  de  moyens  d'arrêt  de  la  vanne 
(épaulement  1bi). 

La  vanne  comprend  un  corps  de  vanne  de 
forme  générale  tubulaire,  constitué  de  plusieurs 
pièces  tubuiaires  assujetties  les  unes  aux  autres  : 
corps  de  verrou  supérieur  2,  porte-joint  supérieur  3, 
entretoise  tubulaire  4,  bague-écrou  de  blocage  5, 
chemise  de  ressort  6,  manchon  inférieur  7,  corps 
d'obturateur  8. 

A  l'intérieur  du  corps  de  vanne,  est  monté  un 
coulisseau  tubulaire  9  apte  à  se  déplacer  longitudi- 
nalement  dans  le  corps  de  vanne,  entre  une  posi- 
tion  basse  (correspondant  à  l'ouverture)  représen- 
tée  à  la  figure  1  et  une  position  haute 
(correspondant  à  la  fermeture)  représentée  à  la 
figure  5.  Ce  coulisseau  est  rappelé  vers  sa  position 
haute  par  un  ressort  de  rappel  10  et  est  commandé 
hydrauliquement  vers  le  bas  par  le  fluide  de  com- 
mande  arrivant  par  la  ligne  1a,  lorsque  cette  der- 
nière  est  mise  sous  pression. 

En  partie  basse,  le  corps  d'obturateur  8  com- 
porte  un  organe  mobile  d'obturation,  constitué  en 
l'exemple  par  un  clapet  11  qui  est  articulé  sur  ledit 
corps  de  façon  à  pouvoir  pivoter  entre  une  position 
d'ouverture  escamotée  sur  le  côté  (figure  1  )  et  une 
position  de  fermeture  où  ledit  clapet  obture  le 
corps  de  vanne  en  s'appliquant  contre  un  joint 
d'étanchéité  porté  par  celui-ci  (figure  5).  Le  clapet 
1  1  est  rappelé  vers  la  position  de  fermeture  par  un 
ressort  12  disposé  autour  de  son  axe  d'articulation. 
Il  est  à  noter  que  cet  organe  d'obturation,  connu  en 
lui-même,  peut  être  d'un  autre  type  et  en  parti- 
culier  un  organe  à  balle  dans  lequel  l'obturation  est 
assurée  par  une  partie  sphérique  apte  à  se  dépla- 
cer  longitudinalement  avec  une  rotation  associée, 
entre  une  position  d'ouverture  et  une  position  de 
fermeture  (un  ressort  rapelant  la  balle  vers  cette 
dernière  position). 

Sous  l'effet  de  la  commande  hydraulique,  le 
coulisseau  9  est  déplacé  vers  sa  position  basse 
jusqu'à  venir  en  butée  avec  le  nez  de  vanne  8a  : 
ledit  coulisseau  repousse  alors  l'organe  d'obtura- 
tion  11  et  le  maintient  dans  la  position  d'ouverture. 
Lorsque  la  pression  du  fluide  de  commande  baisse 
accidentellement  ou  volontairement,  le  ressort  de 
rappel  10  engendre  un  déplacement  du  coulisseau 
vers  le  haut,  jusqu'à  sa  position  haute  où  celui-ci 
se  trouve  en  retrait  dans  le  manchon  inférieur  7 
(figure  5).  L'organe  d'obturation  11  est  alors  libéré 
et  se  referme  sous  l'action  de  son  propre  ressort 
12. 

De  façon  classique,  le  manchon  inférieur  7  est 
équipé  d'une  soupape  d'équilibrage  13  qui  est  ac- 
tionnée,  lors  de  l'ouverture,  au  début  de  la  descen- 
te  du  coulisseau,  par  une  came  9a  de  ce  dernier, 
en  vue  d'autoriser  un  équilibrage  des  pressions  en- 
deçà  et  au-delà  de  l'organe  d'obturation  1  1  . 

A  l'opposé  de  cet  organe  d'obturation,  le  corps 

de  verrou  2  contient  un  système  d'ancrage  a 
chiens  14  qui  peut  être  de  tout  type  connu  ou  du 
type  décrit  dans  la  demande  de  brevet  FR  dépo- 
sée  simultanément  par  la  demanderesse.  Ce  systè- 

5  me  qui  ne  fait  pas  l'objet  de  la  présente  demande, 
ne  sera  pas  décrit  en  détail  ;  il  est  destiné  lors  de 
la  mise  en  place  de  la  vanne  dans  le  tube  de 
production  à  assurer  l'ancrage  de  celle-ci  dans  le 
manchon-réceptacle  1. 

w  Le  porte-joint  supérieur  3  est  vissé  à  la  base 
du  corps  de  verrou  2.  Il  est  doté  extérieurement 
d'une  échancrure  qui  s'ouvre  vers  le  bas  et  dont  la 
forme  est  adaptée  pour  permettre  l'insertion  d'une 
garniture  d'étanchéité  supérieure  15.  Cette  garnitu- 

15  re,  en  particulier  du  type  à  chevrons,  est  située 
immédiatement  au-dessus  d'une  lumière  3a  d'arri- 
vée  du  fluide  de  commande,  dont  est  percé  le 
porte-joint  supérieur. 

La  garniture  15  est  bloquée  dans  son  échan- 
20  crure  par  l'entretoise  tubulaire  4  qui  s'étend  autour 

du  porte-joint  supérieur  3  et  est  elle-même  percée 
d'une  lumière  4a  d'arrivée  du  fluide  de  commande. 
Les  lumières  3a  et  4a  se  correspondent  et  viennent 
en  correspondance  avec  la  ligne  d'arrivée  1a  du 

25  manchon-réceptacle  lorsque  la  vanne  est  en  place 
dans  ce  dernier. 

Par  ailleurs,  la  chemise  de  ressort  6  qui 
s'étend  autour  du  ressort  de  rappel  10  est  vissée 
sur  le  porte-joint  supérieur  3  par  un  talon  supérieur 

30  6a.  Ce  talon  est  doté  extérieurement  d'une  échan- 
crure  qui  s'ouvre  vers  le  haut  et  dont  la  forme  est 
adaptée  pour  permettre  l'insertion  d'une  garniture 
d'étanchéité  inférieure  16.  Cette  garniture,  en  parti- 
culier  du  type  à  chevrons,  est  ainsi  positionnée 

35  immédiatement  au-dessous  des  lumières  d'arrivée 
de  fluide  ;  elle  est  bloquée  dans  son  échancrure 
par  la  bague-écrou  5  laquelle  est  vissée  autour  du 
porte-joint  supérieur  3.  Cette  bague-écrou  5  assure 
également  un  blocage  de  l'entretoise  tubulaire  4 

40  (dont  la  partie  basse  vient  en  appui  contre  le  chant 
supérieur  de  ladite  bague-écrou)  ;  de  plus,  elle 
constitue  une  butée  de  fin  de  vissage  pour  le  talon 
6a  de  la  chemise  6. 

Ce  talon  6a  forme  à  sa  base  un  épaulement 
45  interne  qui  limite  le  mouvement  vers  le  haut  du 

coulisseau  9  en  formant  une  butée  pour  sa  bague- 
écrou  19  évoquée  plus  loin. 

En  partie  basse,  la  chemise  de  ressort  6  est 
vissée  autour  du  manchon  inférieur  7  qui  forme  à 

50  l'intérieur  de  ladite  chemise  un  épaulement  7a.  Un 
joint  d'étanchéité  17  est  interposé  pour  assurer 
l'étanchéité  du  corps  de  vanne  à  ce  niveau. 

Alors  que  le  système  d'ancrage  14  de  la  vanne 
est  positionnée  au-dessus  des  deux  garnitures 

55  d'étanchéité  15  et  16,  le  ressort  de  rappel  10  est 
positionné  à  l'opposé  au-dessous  de  ces  garnitures 
dans  un  logement  annulaire  délimité  par  la  face 
externe  du  coulisseau  9  et  la  face  interne  de  la 

4 



7 EP  0  321  609  A1 3 

chemise  6. 
L'extrémité  haute  de  ce  ressort  10  vient  en 

appui  contre  une  bague  auxiliaire  de  montage  19 
qui  est  montée  autour  du  coulisseau  9  de  façon  à 
pouvoir  coulisser  le  long  de  celui-ci.  Cette  bague 
auxiliaire  possède  sur  son  pourtour  une  empreinte 
18a,  notamment  une  gorge  circulaire,  permettant 
comme  on  le  verra  plus  loin  de  l'immobiliser  lors 
du  montage. 

La  bague  auxiliaire  18  vient  en  position  haute 
en  appui  contre  une  bague-écrou  19  vissée  autour 
du  coulisseau  9  lequel  est  pourvu  à  cet  effet  d'un 
filetage  sur  une  zone  de  sa  surface  externe.  En  fin 
de  vissage,  la  bague-écrou  19  vient  en  butée 
contre  un  petit  épaulement  9b  ménagé  sur  la  surfa- 
ce  externe  du  coulisseau  entre  deux  tronçons  de 
diamètre  différent. 

L'extrémité  basse  du  ressort  10  vient  en  appui 
contre  une  douille  inférieure  20  montée  coulissante 
autour  du  coulisseau  9.  Une  butée  inférieure  9c 
limite  la  course  vers  le  bas  de  ladite  douille  20  par 
rapport  au  coulisseau.  Cette  butée  9c  est  formée 
par  un  épaulement  ménagé  sur  la  surface  externe 
du  coulisseau  9  entre  deux  tronçons  de  diamètres 
différents  ;  la  douille  20  présente  un  alésage  à 
deux  sections  comportant  une  face  de  butée  contre 
ledit  épaulement. 

En  outre,  dans  sa  position  basse  par  rapport  au 
corps  de  vanne,  cette  douille  20  vient  s'appliquer 
contre  l'épaulement  interne  7a  que  forme  le  chant 
supérieur  du  manchon  7. 

De  plus,  la  douille  20  possède  sur  son  pourtour 
une  empreinte  20b,  en  particulier  une  gorge  cir- 
culaire,  permettant  son  immobilisation  lors  du  mon- 
tage,  de  la  même  façon  que  la  bague  auxiliaire  18. 

Par  ailleurs,  le  fluide  de  commande,  constitué 
par  un  liquide  lubrifiant,  arrive  dans  le  corps  de 
vanne  par  la  ligne  1a  et  les  lumières  4a  et  3a,  est 
arrêté  à  l'interface  corps  de  vanne/manchon-récep- 
tacle  par  les  garnitures  d'étanchéité  15  et  16  si- 
tuées  immédiatement  de  part  et  d'autre  desdites 
lumières  d'arrivée  et  vient  remplir  un  volume  étan- 
che  situé  entre  le  coulisseau  et  le  corps  de  vanne, 
volume  qui  est  schématisé  à  la  figure  6. 

Ce  volume  étanche  est  limité,  à  l'interface 
coulisseau/corps  de  vanne,  d'une  part,  par  un  joint 
d'étanchéité  supérieur  21  disposé  au-dessus  de 
l'arrivée  du  fluide  en  appui  contre  un  tronçon  supé- 
rieur  du  coulisseau  de  diamètre  prédéterminé, 
d'autre  part,  par  un  joint  d'étanchéité  inférieur  22 
disposé  dans  une  gorge  au-dessous  et  au  voisina- 
ge  de  l'extrémité  inférieure  du  ressort  de  rappel  10, 
en  appui  contre  un  tronçon  inférieur  du  coulisseau 
de  diamètre  plus  grand  que  celui  du  tronçon  supé- 
rieur  précité. 

La  différence  de  diamètre  entre  ces  deux  tron- 
çons  de  coulisseau  est  définie  par  les  épaulements 
9b  et  9c  déjà  évoqués  :  le  fluide  de  commande 

agit  ainsi  vers  le  bas  sur  le  coulisseau  par  le  niais 
de  ces  différences  de  section. 

Le  joint  inférieur  22  est  disposé  dans  une  gor- 
ge  du  manchon  7  de  façon  à  être  positionné  au- 

5  dessous  et  à  proximité  de  la  douille  20.  Les  joints 
21  et  22  sont  en  particulier  des  joints  toriques. 

Il  est  à  noter  qu'en  l'exemple  représenté,  le 
joint  supérieur  21  est  disposé  dans  une  gorge  d'un 
piston-baladeur  58  qui  fait  partie  du  système  d'an- 

10  crage  du  type  décrit  dans  la  demande  de  brévet 
déposée  simultanément  par  la  demanderesse  ;  un 
joint  complémentaire  24  est  alors  prévu  sur  la 
surface  externe  dudit  piston-baladeur  pour  assurer 
l'étanchéité  à  l'interface  de  celui-ci  et  du  corps  de 

75  vanne.  (Au  début  de  la  mise  sous  pression  du 
fluide  de  commande,  ce  piston-baladeur  58  subit 
un  déplacement  vers  le  haut  jusqu'à  une  position 
de  butée,  en  vue  de  réaliser  l'ancrage). 

Dans  le  cas  d'un  système  d'ancrage  tradition- 
20  nel,  le  piston-baladeur  58  n'existe  pas,  et  le  joint 

supérieur  21  est  directement  disposé  dans  une 
gorge  du  porte-joint  supérieur  3. 

La  nouvelle  structure  de  vanne  ci-dessus  décri- 
te  présente  de  nombreux  avantages  par  rapport 

25  aux  vannes  traditionnelles. 
En  premier  lieu,  lors  de  la  pressurisation  de  la 

ligne  de  fluide  de  commande,  le  ressort  de  rappel 
10  et  les  pièces  en  mouvement  (en  particulier 
douille  20)  sont  totalement  immergés  dans  le  liqui- 

30  de  lubrifiant  et  isolés  de  l'effluent  ;  la  configuration 
du  volume  étanche  contenant  le  fluide  de  comman- 
de  permet  une  purge  de  ce  volume  qui  préserve 
ce  ressort  et  ces  pièces  de  tout  contact  corrosif 
avec  des  gaz.  Le  ressort  de  rappel  et  ces  pièces 

35  sont  ainsi  protégés  contre  toute  agression  ou  dépôt 
;  dans  ces  conditions,  le  ressort  peut  être  réalisé 
en  un  acier  à  haut  module  d'élasticité  qui  augmen- 
te  ses  performances  et  autorise  une  utilisation  de 
la  vanne  à  des  profondeurs  plus  importantes.  De 

40  plus,  les  risques  de  panne  à  la  fermeture  sont 
considérablement  réduits  par  rapport  aux  vannes 
connues. 

En  outre,  la  vanne  peut  être  démontée  sans 
danger  de  détente  du  ressort  de  rappel  10.  En 

45  effet,  lorsque  le  coulisseau  9  est  retiré,  le  ressort 
demeure  prisonnier  autour  de  celui-ci  entre  la 
bague-écrou  supérieure  19  et  la  douille  inférieure 
20  qui  vient  buter  contre  l'épaulement  9c  comme 
le  schématise  la  figure  7c. 

50  Le  ressort  peut  lui-même  être  aisément  monté 
ou  démonté  par  rapport  au  coulisseau  au  moyen 
d'un  outil  de  montage  tel  que  représenté  en  coupe 
à  la  figure  7a. 

Cet  outil  comprend  un  bâti  25  s'étendant  le 
55  long  d'un  axe,  bâti  constitué  en  l'exemple  par  un 

tube.  Ce  bâti  tubulaire  est  doté  d'organes  à  ergots 
rétractables  tels  que  26  et  27  qui  sont  disposés  à 
deux  niveaux  différents  de  celui-ci.  Les  organes 
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des  deux  niveaux  qui  peuvent  être  constitués  par 
de  simpies  vis  vissées  dans  des  trous  taraudés  du 
bâti,  sont  séparés  d'une  distance  légèrement  infé- 
rieure  à  celle  qui  sépare  la  bague  auxiliaire  18  et  la 
douille  20  de  l'ensemble  coulisseau/ressort  (figure 
7c).  Ces  vis  26  et  27  sont  adaptées  pour  pouvoir 
pénétrer  par  leur  extrémité  dans  les  empreintes 
18a  et  20b  de  ladite  bague  et  de  ladite  douille. 

En  outre,  l'outil  comprend  une  tige  de  serrage 
28  dotée  de  rondelles  d'appui  29  et  30  respective- 
ment  sur  la  bague  auxiliaire  18  et  sur  la  douille  20. 
Des  écrous  31.  32  sont  associés  à  ces  rondelles 
en  vue  de  ies  maintenir  le  long  de  la  tige  28. 

Le  montage  du  ressort  de  rappel  10  autour  du 
coulisseau  9  s'effectue  de  la  façon  suivante.  La 
douille  20  est  introduite  autour  de  la  tige  de  serra- 
ge  28  contre  l'organe  d'appui  30,  32.  Le  ressort 
détendu  est  ensuite  disposé  au-dessus  de  la  douil- 
le  20.  La  bague  auxiliaire  18  et  la  rondelle  d'appui 
29  sont  alors  amenées  à  coiffer  ledit  ressort  ; 
l'écrou  associé  31  permet  de  comprimer  le  ressort 
jusqu'à  ce  que  les  empreintes  des  douilles  20  et  la 
bague  18  viennent  en  correspondance  avec  les  vis 
de  maintien  26  et  27. 

Ces  vis  sont  alors  vissées  et  la  tige  de  serrage 
28  est  démontée  en  dévissant  un  ou  ses  écrous 
31.  32.  On  obtient  ainsi  un  ensemble  tel  que  repré- 
senté  à  la  figure  7b. 

I!  suffit  ensuite  d'enfiler  par  le  bas  le  coulisseau 
9  dans  cet  ensemble  et  de  visser  la  bague-écrou 
19  autour  dudit  coulisseau  :  le  ressort  10  se  trouve 
immobilisé  autour  de  ce  dernier  à  l'état  de  début 
de  compression.  Le  bâti  25  peut  alors  être  retiré  en 
dévissant  les  vis  26  et  27. 

Par  ailleurs,  la  vanne  conforme  à  l'invention 
possède  un  nombre  réduit  de  pièces  en  mouve- 
ment  et  de  joints  d'étanchéité  par  rapport  aux 
vannes  connues,  ce  qui  en  diminue  les  coûts  de 
fabrication  et  en  simplifie  la  maintenance. 

En  particulier,  les  garnitures  d'étanchéité  15  et 
16  de  cette  vanne  sont  faciles  à  changer  sur  site 
sans  opérer  un  démontage  complet  de  celle-ci.  Cet 
avantage  est  essentiel  en  pratique,  car  ces  garnitu- 
res  subissent  des  frictions  lors  de  la  descente  de  la 
vanne  et  courent  un  risque  de  détérioration  au 
cours  de  ces  manoeuvres. 

Le  changement  desdites  garnitures  s'effectue 
en  désolidarisant  par  dévissage  la  chemise  6  et  le 
porte-joint  supérieur  13,  en  dévissant  la  bague- 
écrou  5  et  en  dégageant  l'entretoise  tubulaire  4. 
Les  garnitures  anciennes  peuvent  alors  être  enle- 
vées  et  de  nouvelles  garnitures  mise  en  place.  Le 
montage  s'effectue  par  les  opérations  inverses. 

Revendications 

1/  -  Vanne  de  sécurité  destinée  à  être  insérée 
dans  un  tube  de  production  de  puits  pétrolier  en 

s  vue  d'en  assurer  l'ouverture  ou  la  fermeture,  ladite 
vanne  comprenant  : 

.  un  corps  de  vanne  de  forme  générale 
tubulaire, 

.  un  organe  mobile  d'obturation  (11),  situé  en 
m  partie  basse  dudit  corps  et  sollicité  vers  sa  position 

de  fermeture, 
.  un  coulisseau  tubulaire  (9)  agencé  pour 

pouvoir  coulisser  longîtudinalement  à  l'intérieur  du 
corps  de  vanne  en  vue  d'engendrer  dans  son  mou- 

75  vement  descendant  l'ouverture  de  l'organe  d'obtu- 
ration, 

.  un  ressort  de  rappel  (10)  disposé  dans  un 
logement  annulaire  situé  entre  le  coulisseau  et  le 
corps  de  vanne,  de  façon  à  solliciter  ledit  coulis- 

20  seau  vers  une  position  haute  correspondant  à  la 
fermeture  de  l'organe  d'obturation, 

.  des  moyens  de  déplacement  hydraulique  du 
coulisseau  vers  le  bas,  comportant  une  arrivée  de 
fluide  de  commande  (3a,  4a)  à  travers  le  corps  de 

25  vanne  et  un  volume  étanche  entre  le  coulisseau  et 
le  corps  destiné  à  recevoir  le  fluide  de  commande, 
le  coulisseau  présentant  une  différence  de  section 
soumise  à  la  pression  du  fluide  contenu  dans  ledit 
volume  étanche  de  façon  à  subir  un  effort  vers  le 

30  bas  lorsque  ledit  volume  est  en  pression, 
.  un  système  d'ancrage  (14)  situé  en  partie 

haute  du  corps  de  vanne  et  adapté  pour  assujettir 
celui-ci  dans  un  manchon-réceptacle  (1)  logé  dans 
le  tube  de  production, 

35  .  des  garnitures  d'étanchéité,  inférieure  (16)  et 
supérieure  (15),  disposées  autour  du  corps  de  van- 
ne  en  vue  d'assurer  une  étanchéité  à  l'interface 
entre  ledit  corps  de  vanne  et  le  manchon-récepta- 
cle  à  des  niveaux  situés  au-dessous  et  au-dessus 

40  de  l'arrivée  du  fluide  de  commande,  ladite  vanne 
étant  caractérisée  en  ce  que  les  garnitures  d'étan- 
chéité  (15,  16),  situées  de  part  et  d'autre  de  l'arri- 
vée  du  fluide  de  commande  (3a,  4a),  sont  position- 
nées  immédiatement  au-dessous  et  au-dessus  de 

45  ladite  arrivée  de  fluide,  le  système  d'ancrage  (14) 
étant  situé  au-dessus  de  la  garniture  supérieure 
(15)  ,  cependant  que  le  ressort  de  rappel  (10)  est 
positionné  au-dessous  de  la  garniture  inférieure 
(16)  dans  un  logement  annulaire  constitué  par  une 

50  partie  du  volume  étanche  destiné  à  recevoir  le 
fluide  de  commande. 

2:  -  Vanne  de  sécurité  selon  la  revendication  1  , 
caractérisée  en  ce  que  le  volume  étanche  destiné 
à  recevoir  le  fluide  de  commande  est  limité,  à 

55  l'interface  entre  le  coulisseau  et  le  corps  de  vanne 

.  d'une  part,  par  un  joint  d'étanchéité  supérieur 
(21)  disposé  dans  une  gorge  au-dessus  de  l'arrivée 

6 
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du  fluide  de  commande,  en  appui  contre  un  tron- 
çon  supérieur  du  coulisseau  de  diamètre  prédéter- 
miné, 

.  d'autre  part,  par  un  joint  d'étanchéité  inférieur 
(22),  disposé  dans  une  gorge  au-dessous  et  au 
voisinage  de  l'extrémité  inférieure  du  ressort  de 
rappel  (10),  en  appui  contre  un  tronçon  inférieur  du 
coulisseau  de  diamètre  plus  grand  que  celui  du 
tronçon  supérieur  précité. 

3/  -  Vanne  de  sécurité  selon  l'une  des  revendi- 
cations  1  ou  2,  caractérisée  en  ce  que  le  ressort  de 
rappel  (10)  disposé  dans  le  logement  annulaire 
situé  autour  du  coulisseau  (9)  s'étend  entre,  d'une 
part,  un  appui  supérieur  (19)  solidaire  du  coulis- 
seau  et,  d'autre  part,  une  douille  inférieure  (20) 
montée  coulissante  autour  dudit  coulisseau,  avec 
une  butée  inférieure  (9c)  limitant  sa  course  vers  le 
bas  par  rapport  audit  coulisseau,  ladite  douille  ve- 
nant  s'appliquer  en  partie  basse  contre  un  épaule- 
ment  (7a)  prévu  à  l'intérieur  du  corps  de  vanne. 

4/  -  Vanne  de  sécurité  selon  les  revendications 
2  et  3  prises  ensemble,  caractérisée  en  ce  que  le 
joint  d'étanchéité  inférieur  (22)  est  disposé  au-des- 
sous  et  au  voisinage  de  la  douille  inférieure  (20). 

5/  -  Vanne  de  sécurité  selon  l'une  des  revendi- 
cations  3  ou  4,  caractérisée  en  ce  que  la  butée 
inférieure  limitant  la  course  de  la  douille  (20)  par 
rapport  au  coulisseau  (9)  est  formée  par  un  épaule- 
ment  (9c)  ménagé  sur  la  surface  externe  dudit 
coulisseau  entre  deux  tronçons  dudit  coulisseau  de 
diamètres  différents,  ledit  épaulement  (9c)  définis- 
sant  une  différence  de  section  sur  laquelle  agit  le 
fluide  de  commande,  la  douille  (20)  présentant  un 
alésage  à  deux  sections  comportant  une  face  de 
butée  (20a)  contre  ledit  épaulement. 

6/-  Vanne  de  sécurité  selon  l'une  des  revendi- 
cations  3,  4  ou  5,  caractérisée  en  ce  que  l'appui 
supérieur  solidaire  du  coulisseau  (9)  comprend  une 
bague-écrou  (19)  vissée  autour  dudit  coulisseau, 
lequel  est  pourvu  à  cet  effet  d'un  filetage  sur  une 
zone  de  sa  surface  externe. 

7/  -  Vanne  de  sécurité  selon  la  revendication  6, 
caractérisée  en  ce  que  la  bague-écrou  (19)  est 
disposée  en  fin  de  vissage  en  butée  contre  un 
épaulement  (9b)  ménagé  sur  la  surface  externe  du 
coulisseau  entre  deux  tronçons  dudit  coulisseau  de 
diamètres  différents,  définissant  une  différence  de 
section  sur  laquelle  agit  le  fluide  de  commande. 

8/  -  Vanne  de  sécurité  selon  l'une  des  revendi- 
cations  6  ou  7,  caractérisée  en  ce  que  : 

.  une  bague  auxiliaire  de  montage  (18)  est 
interposée  autour  du  coulisseau  (9)  entre  la  bague- 
écrou  (19)  et  l'extrémité  correspondante  du  ressort 
(10),  ladite  bague  auxiliaire  étant  montée  de  façon 
à  pouvoir  coulisser  le  long  du  coulisseau  et  possé- 
dant  sur  son  pourtour  une  empreinte  (18a)  permet- 
tant  de  l'immobiliser  au  moyen  d'un  outil  de  mon- 
tage, 

.  la  douille  inférieure  (20)  possède  sur  son 
pourtour  une  empreinte  (20b)  permettant  de  l'im- 
mobiliser  au  moyen  de  l'outil  de  montage. 

9/  -  Vanne  de  sécurité  selon  l'une  des  revendi- 
s  cations  3,  4,  5,  6,  7  ou  8,  caractérisée  en  ce  que  le 

corps  de  vanne  est  constitué  de  plusieurs  pièces 
tubulaires,  assujetties  les  unes  aux  autres,  compre- 
nant  : 

.  un  porte-joint  supérieur  (3),  doté  extérieure- 
70  ment  d'une  échancrure  d'insertion  de  la  garniture 

d'étanchéité  supérieure  (15)  et  percé,  à  niveau 
inférieur,  d'une  lumière  d'arrivée  du  fluide  de  com- 
mande  (3a), 

.  une  chemise  de  ressort  (6),  s'étendant  autour 
75  du  ressort  (10)  et  vissée  par  un  talon  supérieur  (6a) 

sur  le  porte-joint  supérieur  (3),  ledit  talon  supérieur 
étant  extérieurement  doté  d'une  échancrure  d'in- 
sertion  de  la  garniture  d'étanchéité  inférieure  (16), 

.  une  entretoise  tubulaire  (4),  s'étendant  autour 
20  du  porte-joint  supérieur  (3)  entre  les  garnitures 

d'étanchéité,  inférieure  et  supérieure  (15,  16),  ladite 
entretoise  (4)  étant  percée  d'une  lumière  (4a)  en 
correspondance  avec  la  lumière  (3a)  d'arrivée  du 
fluide  de  commande, 

25  .  un  manchon  inférieur  (7)  vissé  à  la  base  de 
la  chemise  de  ressort  (6)  et  formant  à  l'intérieur  de 
celle-ci  l'épaulement  (7a)  précité  contre  lequel  est 
destinée  à  s'appliquer  la  douille  inférieure  (20), 
ledit  manchon  (7)  portant  en  partie  basse  l'organe 

30  d'obturation  (11). 
10/  -  Vanne  de  sécurité  selon  la  revendication 

9,  caractérisée  en  ce  que  l'entretoise  tubulaire  (4) 
est  bloquée  à  sa  partie  basse  par  une  baque-écrou 
(5),  vissée  autour  du  porte-joint  supérieur  (3),  ladite 

35  bague-écrou  (5)  bloquant  la  garniture  d'étanchéité 
inférieure  (16)  et  formant  butée  pour  le  talon  (6a) 
de  la  chemise  de  ressort. 

11/  -  Outil  de  montage  en  vue  du  montage 
d'une  vanne  conforme  à  la  revendication  8,  carac- 

40  térisé  en  ce  qu'il  comprend  un  bâti  (25)  s'étendant 
le  long  d'un  axe,  des  organes  à  ergots  rétractables 
(26,  27)  montés  sur  ledit  bâti  à  des  niveaux  diffé- 
rents  et  adaptés  pour  pourvoir  maintenir  respecti- 
vement  la  douille  (20)  et  la  bague  auxiliaire  (18)  de 

45  la  vanne,  et  une  tige  de  serrage  (28)  dotée  d'orga- 
nes  (29,  32)  d'appui  sur  ladite  douille  et  ladite 
bague  auxiliaire  en  vue  de  la  compression  du  res- 
sort  de  vanne  (10). 
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